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L’émotion était aussi très présente lorsque des per-
sonnes concernées ont raconté leur histoire de parent
confronté à la mort d’un de leur proche, de patient dont
la vie a pu être sauvée grâce au don anonyme d’un rein
ou encore de donneur vivant. Ces témoignages boule-
versants ont montré que le cadeau de vie que constitue
une transplantation réussie est précédée d’immenses
souffrances et incertitudes de la part des patients ma-
lades et de leurs proches. Ici encore, les citoyens et ci-
toyennes ont plaidé pour un meilleur soutien psycho-
logique, que cela soit pour les proches d’un donneur en
état de mort cérébrale, pour les donneurs vivants ou
pour les patients en attente d’un organe. Ils ont aussi
souhaité qu’une relation de confiance puisse s’installer
avec l’équipe médicale et que chacun reçoive les infor-
mations qu’il demande.

D’autres enjeux liés à la médecine des transplanta-
tion ont bien sûr été abordés pendant ce PubliForum,
comme par exemple les nouvelles recherches en cours
sur les xénotransplantations ou encore le système d’at-
tribution d’organes.

Si la loi sur les transplantations actuellement en
préparation a servi de toile de fonds aux débats, les re-
commandations du panel des citoyens s’inscrivent dans
une réflexion plus large, concernant la société dans son
ensemble et le personnel médical et soignant. C’est
d’ailleurs à ce titre que les responsables du PubliForum
se sont associés à l’Académie suisse des sciences médi-
cales, l’Association suisse des infirmières et infirmiers
et les association de patients Phoenix et Les As de Cœur
pour organiser un séminaire consacré aux aspects psy-
chologiques de la médecine des transplantations. Le but
de ce séminaire sera de développer, ensemble, des pro-
positions visant à concrétiser les recommandations du
panel de citoyens.

Le rapport du panel des citoyens peut être com-
mandé gratuitement auprès du Centre d’évaluation des
choix technologiques (Inselgasse 3, 3003 Berne, fax 031
323 36 59, e-mail: ta@swr.admin.ch) ou téléchargé à
partir du site internet www.publiforum2000.ch. Il est
disponible en français, allemand, italien et anglais.

François Mosimann (CHUV) et Danielle Bütschi
(Centre d’évaluation des choix technologiques)

Greffer un organe est un acte extraordinaire aux yeux
du public. L’acte médical reste et sera toujours specta-
culaire et l’idée qu’une mort puisse sauver des vies re-
lève du miraculeux. Mais c’est justement ce passage de
la mort à la vie qui fait toute la difficulté de la méde-
cine des transplantations: celle-ci s’intègre en effet le
plus souvent dans un processus de deuil et soulève des
questions métaphysiques parfois importantes.

Cette dualité de la médecine des transplantations a
été au cœur des débats qui ont eu lieu dans le cadre du
PubliForum sur la médecine des transplantations, or-
ganisé en novembre passé par le Centre d’évaluation des
choix technologiques, l’Office fédéral de la santé pu-
blique et le Fonds national suisse. Un groupe de 28 ci-
toyens et citoyennes de la Suisse entière et sélectionnés
sur la base de leur âge, leur sexe, leur milieu socio-pro-
fessionnel et leur lieu de domicile a débattu de thèmes
aussi divers que la définition de la mort, les conditions
au prélèvement d’organes, les critères d’attribution et
les xénogreffes. Des spécialistes sont venus répondre
aux questions de ces 28 «citoyens-profanes», lesquels
ont ensuite formulé des recommandations dans un rap-
port commun. Leurs conclusions plaident pour une mé-
decine des transplantations ouverte sur les doutes et les
craintes qu’elle peut soulever, seule manière d’accroître
la disposition au don.

En particulier, les citoyens et citoyennes ont été très
sensibles aux témoignages d’infirmières et de médecins
qui ont expliqué à quel point il pouvait être pénible de
devoir «soigner» des personnes en état de mort cérébrale
et qui ont raconté leurs difficultés lorsqu’il s’agit d’an-
noncer simultanément à une personne que son proche
est décédé et que l’on souhaiterait lui prélever des or-
ganes. Conscients de la lourde charge ainsi imposée au
personnel médical et soignant, ils ont plaidé dans leur
rapport pour un accompagnement et un conseil psy-
chologique. Ils ont aussi souhaité que les personnes di-
rectement en contact avec les personnes en état de mort
cérébrale et leurs proches aient une formation en tech-
niques de communication.
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infirmières et infirmiers (ASI), Centre d’évaluation des choix technologiques (CTA), Fonds national suisse (FNS),
Office fédéral de la santé publique (OFSP), Phoenix.
Inscriptions et informations: Centre d’évaluation des choix technologiques, Inselgasse 1, 3003 Berne,
tél. 031 322 99 63, fax 031 323 36 59, e-mail: ta@swr.admin.ch
Participation gratuite
Délai pour les inscriptions: 18 juin 2001


